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Et voici l’été et sa période de pause.   

Pour la première fois, pour beaucoup, elle est adaptée 

aux nouveaux rythmes scolaires.  Nous avons 

bénéficié au cours de l’année scolaire de davantage 

de vacances de 2 semaines.  En contrepartie, les 

« grandes » vacances sont raccourcies. 

C’est certainement une raison pour les vivre plus intensément. 

Cette revue témoigne des nombreux visiteurs de nos portes ouvertes du 

3 juin dernier. 

Rappelons aussi que, même si la courbe remonte bien, l’avenir de 

notre école reste dépendant du nombre de jeunes qui s’y inscrivent 

pour (pour)suivre leur formation.  Continuez à communiquer autour 

de vous tout le bien que vous pensez et que vous savez des valeurs de  

Don Bosco.   

Il est frappant de constater que dans toutes les sections, quasiment 

chaque diplômé a déjà un emploi 

plusieurs semaines avant la fin 

de ses études. 

 

Bon été à tous et bonne lecture. 

Votre comité des Anciens 

  

http://www.donboscoverviers.be/


   

Bientôt, le temps des vacances nous fera quitter le rythme parfois effréné de nos 
journées.   
Quatre verbes peuvent nous accompagner dans ce temps : s’arrêter, regarder, 
écouter, aller.  Quatre verbes qui font la trame de la vie de Jésus. 

 
S’arrêter  
S’arrêter pour souffler, pour reprendre souffle, 
sortir du rythme trépident du quotidien 
S’arrêter pour (re)prendre conscience de soi, 
pour se connaître, pour se donner du temps. 
S’arrêter pour réveiller en nous les valeurs fondamentales, pour retourner à 
l’essentiel qui parfois s’estompe derrière les multiples sollicitations d’un quotidien 
vécu à 100 à l’heure. 
Combien de fois Jésus, l’homme qui marche, comme le dit Christian Bobin, ne 
s’arrête-t-il pas pour reprendre souffle dans la prière ? 
 

Regarder  
Regarder le monde autour de nous, prendre le temps de l’émerveillement face à une source, un paysage, une fourmi 
dans l’herbe, tous ces petits riens que l’on ne voit plus. 
Regarder pour prendre conscience de la beauté qui nous entoure, de la beauté que nous sommes chacune et 
chacun. 
Regarder le monde avec tendresse, tendresse des visages croisés, des sourires échangés. 
Combien de fois le regard de Jésus ne se pose-t-il pas sur ceux qu’il rencontre comme un regard d’amour, un regard 
qui relève, qui rend la dignité ? 
 
Ecouter 
Ecouter, pour entrer en dialogue, pour entrer dans la connaissance réciproque. 
Se laisser bercer par la mélodie des voix et la diversité des langues. 
Découvrir des manières différentes d’être et de penser. 
Ecouter pour saisir la mosaïque de notre monde et son infinie richesse. 
Écouter pour saisir le murmure de la nature qui nous entoure et s’en 
imprégner. 
Combien de fois Jésus ne se met-il pas à l’écoute de celui ou celle qu’il 
rencontre lui permettant de se dire en vérité dans la confiance ? 
 
Aller  
Aller, oser le chemin de traverse, le chemin inconnu qui se hasarde là, peut-
être, où nous ne pensions pas nous aventurer. 
Aller à la rencontre, aller vers l’autre, oser le chemin de la rencontre pour ouvrir 
de nouveaux horizons. 
Combien de fois Jésus ne va-t-il pas ailleurs, au-delà, là où on ne l’attend pas, là 
où on ne l’espère plus ou pas ? 
 
S’arrêter, regarder, écouter, aller, quatre verbes pour la trame de nos jours à la 
suite de celui qui nous invite toujours plus loin. 

 

 

Rudy Hainaux, Salésien,  

Responsable de la communauté de Farnières 

  

Le mot salésien  



 

Echos de nos activités  
Portes Ouvertes du 3 juin à l’Ecole 

Un vrai succès de fréquentation sur notre stand aux portes ouvertes.    
Béatrice Dortu, Carine Namèche, Raphaël Demazy, Julien Lambert et Marc 
Roosen vous ont accueillis au nom de notre comité. 
Ce ne sont pas moins de 50 anciens qui ont actualisé leurs données dans notre 
répertoire, sans compter ceux avec lesquels nous avons conversé sans rien 
noter ou tous ceux que nous n’avons pu accueillir personnellement. 

  
 

   
 

 
 
 
 
 

Mme Dupont, Thomas Salomé, Alexandre Goffin, Nicolas Duvia, Loïc Pusgen, Rudy Claes  



  
 

 

  
 
 



 
 
 
Cette année encore, le comité vous avait 
préparé de délicieuses assiettes apéro qui 
accompagnent si bien la désormais célèbre 
DB100.  
 
Ce sera un plaisir de vous revoir l’année 
prochaine.  Nous serons au rendez-vous. 
 
 

 

  



 
 

 

 

 

 

 

 

 

 

Pour rappel, c’est le moment d’inscrire vos jeunes à l’Institut.   

L'institut Don Bosco Verviers propose l'organisation d'un premier degré différencié, avec un 

programme de cours généraux identique aux autres écoles pour l'obtention du CE1D en fin de 

2ème commune ou du CEB en fin de 2ème différenciée. Ensuite, les deux filières technique et 

professionnelle permettent aux élèves de se former au total à 14 métiers différents et/ou de se 

préparer à des études supérieures.

 

A la page suivante, vous découvrez le schéma de toutes les formations. 



 

 



 

La vie à l'école    

Les Skills 

Quelle fierté d'accueillir cette super équipe en nos murs  

Ps: reconnaissez-vous nos élèves sur la photo? 
 
Retraites 

En avril, nos élèves de 5e année se sont rendus en retraite. Chacun avait le choix entre 4 activités : 

marche, réflexion, dessin ou vélo.  Toutes ces retraites ont rencontré un franc succès. 

Elles ont permis à nos élèves de se ressourcer, se déconnecter et d'apprendre sur eux-mêmes et les 

autres, parfois en bousculant un peu leurs repères et leur confort  

Bravo à eux et à tous les professeurs qui ont passé beaucoup de temps à organiser toutes ces activités  

 
 
 
Nos élèves réalisent : 

Il y a quelques jours, nos 5tq bois étaient sur un chantier à 

Andrimont, afin de réaliser un carport. Du beau travail !  
 

 
 
 
 
   

 

Réalisation et placement d'un escalier moderne par nos 6TQB.  

 



Ville de Verviers 

Suite aux inondations de juillet 

2021, les ponts de Verviers sont en 

cours de rénovation. C’est 

l'occasion de poser des nichoirs pour les oiseaux, à proximité de la plupart des ouvrages. La pose des 

nichoirs est demandée par la Direction des Cours d’Eaux Non Navigables (DCENN) via les autorisations 

domaniales délivrées. Il s’agit de nichoirs pour le Cincle plongeur (Cinclus cinclus) et la Bergeronnette 

des ruisseaux (Motacilla cinerea).  Ce sont les élèves de l'Institut Don Bosco Verviers (nos élèves de 2C) 

qui ont réalisé ces nichoirs !  

 

Echos de la famille de Don Bosco…  
 

Ils nous ont quittés 

C’est avec tristesse que nous avons appris le 

départ de Pierre MATSIOS ancien diplômé de 

7BPMET en 2011. 

Pierre avait 32 ans et nous a quittés le 16 mai 

dernier. 

Nous remettons à son frère Paul, sorti la même 

année et à toute leur famille, l’expression de 

notre plus profonde sympathie. 

 

Nous avons aussi appris le décès de Georges Benoît 

le 25 mars 2023. Ancien salésien il assura des 

passages remarquables et remarqués à Verviers fin 

des années 60 et fut directeur de notre Institut 

entre1980 et 1991. 

Vous trouverez ci-dessous un témoignage de la 

carrière de Georges par notre ancienne prof, 

Viviane Jacquet.  

Ensuite, vous pourrez lire un peu de son histoire… 

https://www.facebook.com/verviers?__cft__%5b0%5d=AZVG9asCQxJhMOLYEl3QZOh3HxND1yq53iQJZAzsy2Pl2eRs9un_Bd7jAWmmjLKorr_RiHWfBaj9JDuBMNZmayxFUlNWgZjm_Pr3zub6jDqFye0G0vL8qb-tXIYOLmPIsj1LwVtjNHMQOVsciUzi7qKhTRk4yIm3g57q6CgEgbDoTzANn6L6J5emivRQ4jun3UkoEQATCOdQY8-o-0kTCM6b&__tn__=-UC%2CP-y-R
https://www.facebook.com/donboscoverviers?__cft__%5b0%5d=AZVG9asCQxJhMOLYEl3QZOh3HxND1yq53iQJZAzsy2Pl2eRs9un_Bd7jAWmmjLKorr_RiHWfBaj9JDuBMNZmayxFUlNWgZjm_Pr3zub6jDqFye0G0vL8qb-tXIYOLmPIsj1LwVtjNHMQOVsciUzi7qKhTRk4yIm3g57q6CgEgbDoTzANn6L6J5emivRQ4jun3UkoEQATCOdQY8-o-0kTCM6b&__tn__=-%5dK-y-R


C’était mon directeur et mon ami  … Hommage à Georges Benoît 

Septembre 1980, j’ai 22 ans et je suis engagée par le Père Firquet, directeur, en tant que professeur de religion à 
temps plein à Don Bosco Verviers. Il me met directement en contact avec le « Père Conseiller », Georges Benoît, qui 
est chargé de m’accueillir et de m’épauler. 
 
Très vite, je prends conscience que nous ne sommes que quelques femmes dans l’école, que je me retrouve face à 
des professeurs masculins un peu « machos » et à des jeunes, garçons, dont quelques-uns sont plus âgés que moi. Il 
va falloir trouver ma place … Le Père Benoît va dès le départ me prodiguer quelques conseils qui vont m’aider à 
démarrer dans mes classes et à la salle des profs. 
 
Avec lui, je découvre la pédagogie salésienne à laquelle j’adhère immédiatement. Grâce à lui, je vais rapidement 
trouver la « bonne distance » avec les jeunes : accueillir chacun(e), là où il (elle) se trouve, avec ses qualités, ses 
compétences et ses défauts pour le mener au plus loin de ses possibilités… 
 
Après deux ou trois ans d’enseignement, je découvre la pédagogie institutionnelle et m’engage dès lors dans des 
projets pédagogiques auprès de collègues comme Thierry Lechat et André Simon : le Philharmonique de Liège à 
l’école, la visite du Prince Philippe, livre, exposition et spectacle « Don Bosco, c’est pas triste » en 1988 pour le 
centenaire de la mort de Don Bosco, « J’ai 20 ans et un mur tombe » en 1989-90, avec notamment une fresque dans 
la cour, et bien d’autres qui suivront … 
 
Le Père Benoît, devenu directeur et lui-même fondateur du projet pionnier ARTEC, va toujours nous soutenir, à fond. 
Et il est là pour nous rassurer et nous booster lorsque parfois nous doutons ou lorsque des esprits chagrins nous 
mettent des bâtons dans les roues. Je me souviens d’une fin de journée de printemps 88 où découragée et déçue par 
des remarques désobligeantes émanant d’un collègue, je me suis effondrée en pleurs au milieu de la cour. Et une 
fois de plus, c’est lui qui va m’encourager en reconnaissant mon travail, en le valorisant et en s’émerveillant devant 
l’implication des jeunes dans le projet … 
 
Nous formions une chouette équipe de profs (avec Karin, Thérèse, les Jean-Marie, Béatrice, Gaston, Carine N., 
Christian S., Jean-François B., Marc, et j’en passe …) et c’était la grande époque pour nos délires les plus fous : 
spectacles profs/élèves, play-back, sketches, danse, DB News, projets des délégués, journée trottinettes (celle des 
profs portait le numéro triple zéro !), ... !. Le Père Benoît nous faisait confiance et les réfectoires, cours et salles de 
gym débordaient de monde pressé de voir nos bêtises ! 
 
Toujours très franc et direct, Georges Benoît n’était pas toujours commode, un peu « soupe au lait » et j’ai eu droit à 
quelques savons mérités… ou pas.  
Mais dans ce cas, il savait reconnaître son erreur et s’excuser … 
 
Grâce à lui, mon « directeur » pendant 10 ans, j’ai pu grandir humainement et développer mes compétences 
professionnelles mais il a aussi marqué ma vie tout court en célébrant mon mariage (à la chapelle), en bénissant ma 
maison, en baptisant mes enfants et en étant présent avec Thérèse au mariage de ma fille bien des années plus tard, 
… 
Il est devenu pour moi, Bebe, mon ami, et pour tout cela, je lui dis MERCI !       
 

Viviane WINTGENS-JACQUET 

Un peu de son histoire 

18 novembre 1929, naissance à Barvaux sur Ourthe 

Georges Benoit grandit à Juzaine, au bord de l’Aisne 

La guerre provoque de multiples déménagements et donc différentes écoles. Après un an à la Technische School van 

Mechelen, c’est l’arrêt décisif à Leers-Nord avec l’entrée à l’internat de Don Bosco Tournai en gréco-latines. Son 

titulaire de 6e latines, le Père Gilson et son camarade de classe Oscar Beghin, il les retrouvera tous les deux quasi 

tout au long de sa vie dans la congrégation.   A la sortie des humanités en juin 1949, il entame directement son 

parcours Salésien, répondant à l’appel d’un jeune religieux de Tournai « Dis Benoit ! Tu viendrais bien nous aider ? »  



Noviciat, philosophie, service militaire à l’hopial Saint Laurent, puis trois ans à l’université de Louvain qui le déclare 

mathématicien mais aussi buteur hors pair du championnat universitaire de foot ; il revient pour son triennat à 

Tournai avant de partir quatre années à Turin faire sa théologie.  

Ordonné le 11 février 1962, il revient en Belgique à la fin de l’année scolaire où il est directement envoyé à Don 

Bosco Liège y entamer, fait assez rare, une carrière de (sous) directeur sans jamais avoir été professeur !  

Il a 32 ans, une énorme énergie, des idées plein la tête mais aucune expérience. Ça passe ou ça casse. Il se fait à 

Liège des amitiés éternelles comme avec Valère Maenhout, qu’il débauche de Vaillant-Carmanne pour enseigner le 

graphisme à la section imprimerie, et sans doute de tout aussi costaudes inimitiés.  

En 1967, première période à Don Bosco Verviers et début des années 70, 3e retour à Tournai comme directeur cette 

fois. On compte sur lui pour essayer le Rénové. Ensuite, le Père Benoit se plonge à temps plein dans la pratique 

pédagogique, avec son rôle d’inspecteur des cours techniques pour les écoles salésiennes, de responsable de la 

Cellule Pédagogique à la Fesec. Il voyage - Etats-Unis, Italie, Québec - pour découvrir de nouvelles méthodes et 

remplir son gros sac de livres, de manuels et de notes. L’entame des années 80 le retrouve Père Conseiller puis 

Directeur à Verviers, ce sera son école ; Il y introduira l’informatique, créera ARTEC, sorte d’école-entreprise au 1er 

degré, fera entrer le Rénové dans le cycle supérieur, soutiendra le développement de la chorale avec Yves Senny et 

encouragera de multiples projets (cfr article de V.Jacquet).  

En 1991, il quitte l’ITDBV pour, pense t-il, une année sabbatique…  

1991-92 : mais accepte de reprendre la direction de St Raphaël à Remouchamps où il fera la transition entre le Père 

Pierart et Jacques Motch.  

Dans cette vie professionnelle bousculée, - il change d’école, de travail mais aussi de résidence - le point de repères 

est la maison familiale sur les Communes au-dessus d’Ombret. Achetée par ses parents en 1943, elle est habitée par 

sa chère maman jusqu’à sa mort en 1988. 

Retiré des fonctions de direction, il travaille encore à différents niveaux de l’enseignement catholique, au Segec avec 

le chanoine Beauduin, dans les P.O. Salésiens, dans les organes de représentation (COGEC), conseils de zone etc…  

En 1999 il découvre la vie de famille et d’autres bénévolats comme les cours particuliers de sciences et de maths, 

l’accompagnement pédagogique de jeunes étrangers dans le supérieur et l’animation de tables de conversations en 

français.  

Ses toutes dernières années sont marquées par une santé fort déclinante, une dépendance très difficile à vivre pour 

cet homme d’action et de projets.  

Il nous quitte le 25 mars 2023, en son domicile liégeois, au soir d’une vie bien remplie. Il avait 93 ans.  

 



 

Quelle est votre adresse ? 
Si vous changez d’adresse ; Si vous désirez recevoir les prochaines éditions par mail ; 

Si vous n'avez pas encore reçu ce document, ou si vous ne l'avez plus reçu depuis un 
certain temps ;  
Si vous voulez rejoindre notre comité ; 

Si vous voulez faire connaître votre société par une publication dans notre revue ; 

Si vous avez des questions, des idées, 

   alors, manifestez-vous en nous envoyant un mail à : 

anciensdbv@hotmail.com 

N'oubliez pas de mentionner votre nom, prénom et année de sortie !!! 

Tous les soutiens spontanés sont les bienvenus via le compte BE89 1030 8185 0385.  


